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Les tensions montent à l'ONU
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Alors que les Nations unies marquent le 75e anniversaire de leur existence après la fin de la Seconde Guerre mondiale, les
perspectives d'un monde pacifique sont plus insaisissables que jamais. L'organisation qui était autrefois décrite par
beaucoup comme le « dernier meilleur espoir » de paix pour l'humanité a connu une division accrue lors de sa session
générale, accompagnée d'une intensification de la crise internationale.

L'Assemblée générale des Nations unies qui s'est réunie mardi de cette semaine à New York était principalement une
réunion en ligne en raison des restrictions imposées par le coronavirus. Les messages des fonctionnaires des Nations Unies
et des dirigeants mondiaux ont été préenregistrés et diffusés dans la salle de l'Assemblée générale selon un ordre du jour
établi.

Le président américain Donald Trump, le dirigeant chinois Xi Jinping, le président français Emmanuel Macron et d'autres
dirigeants ont tous pris la parole mardi. Dans son discours au nom du pays hôte, M. Trump a accusé Pékin de propager le
« virus chinois » et a demandé que les Nations unies « doivent tenir la Chine pour responsable de ses actes ». Il a rejeté la
philosophie du multilatéralisme et a déclaré que les dirigeants mondiaux devraient faire passer leur propre pays en premier.

Les remarques du président chinois Xi ont exprimé l'engagement de son pays à rejeter « l'unilatéralisme et le
protectionnisme ». Il a confirmé son soutien au maintien du système de commerce multilatéral, à la construction d'une
économie mondiale ouverte et à la poursuite d'un « développement ouvert et inclusif ». L'ambassadeur chinois auprès des
Nations unies, Zhang Jan, a rejeté les remarques du président Trump concernant le Covid-19 comme étant des
« accusations infondées ».

Le contraste de ton et de contenu a conduit certains, dont le secrétaire général de l'ONU Antonio Guterres, à mettre en
garde contre l'entrée du monde dans une nouvelle « guerre froide ». M. Guterres a exprimé ses préoccupations comme suit
: « Nous allons dans une direction très dangereuse. Notre monde ne peut se permettre un avenir où les deux plus grandes
économies se partageront le globe dans une grande fracture. ...Une fracture technologique et économique risque
inévitablement de se transformer en une fracture géostratégique et militaire. Nous devons éviter cela à tout prix. »

Cependant, le monde est au bord d'une « grande fracture » ! Les événements entourant ce conflit mondial naissant ont été
proclamés pendant plus de 50 ans par un « ambassadeur pour la paix mondiale », Herbert W. Armstrong. Il était d'ailleurs
présent lors de la session fondatrice des Nations unies en 1945 à San Francisco. Depuis la mort de M. Armstrong en 1986,
Gerald Flurry, rédacteur en chef de la Trompette, a continué à proclamer ce message pendant plus de 30 années
supplémentaires.

Pour en savoir plus sur ce message de « fracture » à venir, suivi d'un avenir glorieux et d'un espoir sans fin, veuillez écrire
pour obtenir votre exemplaire gratuit de Il avait raison. Cette brochure catalogue cinq décennies de prédictions exactes
faites par Herbert W. Armstrong.
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https://www.flickr.com/photos/81129727@N00
https://www.latrompette.fr/literature/products/il-avait-raison
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